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Dessinée au début des années 70s par Éric Mourier, 
le Mourier est un caractère typographique atypique, géomé- 
trique et presque illisible. Il s’inscrit dans la lignée  
des alphabets modernistes de son époque mais aussi dans 
l’esprit des écritures utopiques. Dans cette conférence  
Sébastien Haez & Ariel Martín Pérez retracent l’histoire  
du caractère et expliquent comment il continue de vivre  
et de se developper de nos jours. 
 
Une des premières typographies utopique est Utopa  
de Thomas More, 1516. Elle a été réutilisé notamment  
par le studio Abake pour l’édition Dent-de-Leone, mais aussi 
pour des festivals culturels. 
 
Les typographies utopiques peuvent-être rapprochées  
à la cryptographie comme le chiffre pigpen des Francs-maçons, 
ou comme l’écriture des filous. Toutes ces écritures ex-
ploitent la géométrie. 
 
On peut aussi rapprocher la New Alphabet de Wim Crowel 
de ces concepts. Il peut-être également intéressant de se 
pencher sur les travaux de Jurriaan Schrefer, collaborateur 
de Wim Crowel dans l’agence Total Design. Mais aussi  
sur les projets Cypher a, b, c, d, e, ... de Simon Renaud. 

Le Mourier continue de vivre avec sa récente distribution 
sur Velvetyne. Mais aussi ça reprise en cyrilique par  
Alexandrer Kondratenko. On peut surprenamment retrouver  
son utilisation sur le merchandising de Beyoncé.  
Ariel Martín Pérez pursuit ces recherches sur le Mourier. 
Il travaille, entre autres, sur les accents et la ponctuation. 
 
Éric Mourier est un graphiste danois. Il dirige un studio  
avec Mette Mourier, son épouse. Il a reçu de nombreuses 
distinctions. On peut deviner ses inspirations comme  
les pavés de Jean Truchet (1657-1729), aux carreaux  
de céramique à ceux de ciment. Il cite comme inspiration,  
la caligraphie hébraïque, mais aussi l’écriture cunéiforme, 
le style kufic géométrique (arabe), ... Pour élaborer le Mourier, 
Éric Mourier s’est donné des contraintes strictes, entre 
autres : chaque tracé doit rester ouvert, économie de forme, 
chaque glyphe s’inscrit dans un carré de 7x7 modules,  
aucun espace vide supérieur à la surface d’un module.  
Éric Mourier a aussi pensé et dessiné les chiffres.
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